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1. 
Présentation

JDBC est l'acronyme de Java DataBase Connectivity et désigne une API définie par Sun pour permettre un accès auxbases de données avec Java. Ce chapitre présente dans plusieurs sections l'utilisation de cette API :
· Les outils nécessaires pour utiliser JDBC

· Les types de pilotes JDBC

· Enregistrer une base de données dans ODBC
· Présentation des classes de l'API JDBC

· La connexion à une base de données

· Accéder à la base de données

· Obtenir des informations sur la base de données

· L'utilisation d'un objet PreparedStatement

· L'utilisation des transactions

· Les procédures stockées

· Le traitement des erreurs JDBC

· JDBC 2.0

· JDBC 3.0
2. 
Les outils nécessaires pour utiliser JDBC

Les classes de JDBC version 1.0 sont regroupées dans le package java.sql et sont incluses dans le JDK à partir de sa version 1.1. La version 2.0 de cette API est incluse dans la version 1.2 du JDK. Pour pouvoir utiliser JDBC, il faut un pilote qui est spécifique à la base de données à laquelle on veut accéder. Avec le JDK, Sun fournit un pilote qui permet l'accès aux bases de données via ODBC. Ce pilote permet de réaliser l'indépendance de JDBC vis à vis des bases de données. Pour utiliser le pont JDBC−ODBC sous Window 9x, il faut utiliser ODBC en version 32 bits.

3. 
Les types de pilotes JDBC

Il existe quatre types de pilote JDBC :

3.1. Type 1 (JDBC−ODBC bridge)
Le pont JDBC−ODBC qui s'utilise avec ODBC et un pilote ODBC spécifique pour la base à accéder. Cette solution fonctionne très bien sous Windows. C'est une solution pour des développements avec exécution sous Windows d'une application locale qui a le mérite d'être universel car il existe des pilotes ODBC pour la quasi totalité des bases de données. Cette solution "simple" pour le développement possède plusieurs inconvénients :

· la multiplication du nombre de couches rend complexe l'architecture (bien que transparent pour le développeur) et détériore un peu les performances

· lors du déploiement, ODBC et son pilote doivent être installé sur tous les postes ou l'application va fonctionner.

· la partie native (ODBC et son pilote) rend l'application moins portable et dépendant d'une plateforme.

3.2. Type 2

Un driver écrit en java qui appelle l'API native de la base de données. Ce type de driver convertit les ordres JDBC pour appeler directement les API de la base de données via un pilote natif sur le client. Ce type de driver nécessite aussi l'utilisation de code natif sur le client.

3.3. Type 3

Un driver écrit en Java utilisant un middleware Ce type de driver utilise un protocole réseau propriétaire spécifique à une base de données. Un serveur dédié reçoit les messages par ce protocole et dialogue directement avec la base de données. Ce type de driver peut être facilement utilisé par une applet mais dans ce cas le serveur intermédiaire doit obligatoirement être installé sur la machine contenant le serveur web.

3.4. Type 4

Un driver Java utilisant le protocole natif de la base de données. Ce type de driver, écrit en java, appelle directement le SGBD par le réseau. Ils sont fournis par l'éditeur de la base de données.

Les drivers se présentent souvent sous forme de fichiers jar dont le chemin doit être ajouté au classpath pour permettre au programme de l'utiliser. Sun maintient une liste des drivers jdbc à l'url
http://www.javasoft.com/products/jdbc/drivers.html

4. 
Enregistrer une base de données dans ODBC
Pour utiliser un pilote de type 1 (pont ODBC−JDBC), il est nécessaire d'enregistrer la base de données dans ODBC avant de pouvoir l'utiliser. Pour enregistrer une nouvelle base de données, il faut utiliser l'administrateur de source de données ODBC. Il faut double cliquer sur l'icône "Source de données (ODBC) "dans le répertoire "Outils d'administration" du panneau de configuration.
L'outil se compose de plusieurs onglets. L'onglet "Pilote ODBC" liste l'ensemble des pilotes qui sont installés sur la machine. L'onglet "Source de données utilisateur" liste l'ensemble des sources de données pour l'utilisateur courament connecté sous Windows. L'onglet "Source de données système" liste l'ensemble des sources de données accessibles par tous les utilisateurs.
Le plus simple est de créer une telle source de données en cliquant sur le bouton "Ajouter". Une boite de dialogue permet de sélectionner le pilote qui sera utilisé par la source de données. 
5. 
Présentation des interfaces de l'API JDBC

Toutes les interfaces de JDBC sont dans le package java.sql. Il faut donc l'importer dans tous les programmes devant utiliser JDBC.

Il y a 4 interfaces importantes : Connection, Statement, PreparedStatement, et ResultSet, chacune correspondant à une étape de l'accès aux données. Il existe une classe permettan de choisir le pilote en fonction du paramétrage de l’accès an moteur de base de données relationnelles. Cette classe se nomme DriverManager.
	Classe et interfaces
	Rôle

	DriverManager classe
	charge et configure le driver de la base de données

	Connection interface
	réalise la connection et l'authentification à la base de données.

	Statement interface
	contient la requête SQL et la transmet à la base de données

	PreparedStatement interface
	contient la requête SQL et la transmet à la base de données (après compilation)

	ResultSet interface
	permet de parcourir les informations retournées par la base de données

dans le cas d'une sélection de données


6. 
La connexion à une base de données

6.1.  Le chargement du pilote

Pour se connecter à une base en utilisant un driver, la documentation du driver fournit le nom de la classe à utiliser. Par exemple, si le nom de la classe est jdbc.DriverXXX, le chargement du driver se fera avec le code suivant :

Class.forName
("jdbc.DriverXXX");

Exemple : Chargement du pilote pour une base PostgreSQL

Class.forName
("org.postgresql.Driver ");

Il n'est pas nécessaire de créer une instance de cette classe et de l'enregistrer avec le DriverManager car l'appel à Class.forName le fait automatiquement : ce traitement charge le pilote et créer une instance de cette classe. La méthode static forName () de la classe Class peut lever l'exception java.lang.ClassNotFoundException.

6.2.  L'établissement de la connexion
Pour se connecter à une base de données, il faut instancier un objet de la classe prévue par l’éditeur du pilote et dont on ignore tout, mais qui réalise l’interface Connection en lui précisant sous forme d'URL la base à accéder.

Établir une connexion sur la base jeanmi gérée par Postgresql sur la machine Monteverdi :

String localisation
= "jdbc:postgresql://monteverdi/jeanmi";
Connection con

= DriverManager.getConnection
(localisation);

La syntaxe URL peut varier d'un type de base de données à l'autre mais elle est toujours de la forme : protocole:sous_protocole:nom
· « jdbc » désigne le protocole et vaut toujours "jdbc"

· « postgresql » désigne le sous protocole qui définit le mécanisme de connection pour un type de bases de données. 

· « ://monteverdi/jeanmi » est le moyen d’accéder au moteur relationnel, la syntaxe change pour chaque moteur.

La méthode getConnection () peut lever une exception de la classe java.sql.SQLException. Le code suivant décrit la création d'une connexion du  user gestionnaire dont le mot de passe est hftyiu56bgf
Connection connexionPostgres
=
DriverManager.getConnection
(localisation, "gestionnaire", "hftyiu56bgf"); 
7. 
Accéder à la base de données

Une fois la connexion établie, il est possible d'exécuter des ordres SQL. Les interfaces  qui peuvent être utilisées pour obtenir des informations sur la base de données sont

DatabaseMetaData informations à propos de la base de données : nom des tables, index, version ...
ResultSet résultat d'une requête. L'accès se fait ligne  par ligne.

ResultSetMetaData informations sur les colonnes (nom, nombre, type) d'un ResultSet.

Toutes ces interfaces sont matérialisées par des objets créés par le pilote JDBC, suite à des invocations de méthodes dont la valeur de retour correspond à un type d’interface. Le principe dans JDBC est que la classe dont les objets sont instances est masqué dans le pilote. Par contre, les classes dont ils sont issus réalisent les interfaces définies dans l’API JDBC. Ainsi, peu importe le moteur et le pilote que vous utiliserez, les méthodes utiles seront toujours les mêmes. 

7.1. L'exécution de requêtes SQL

Les requêtes d'interrogation SQL sont exécutées avec les méthodes d'un objet qui réalise l’interface Statement que l'on obtient à partir d'un objet Connection
ResultSet

résultats

=

null;

String


requête


=

"SELECT * FROM client";

Try

{

Statement

stmt



=
connexionPostgres.createStatement


();

résultats






=
stmt.executeQuery








(requête);

}
Catch
(SQLException aSQLE)

{

   //traitement de l'exception

}

Un objet Statement permet d'envoyer des requêtes SQL à la base. Sa création s'effectue à partir d'une instance de la classe Connection. Pour une requête SQL de type interrogation (SELECT), la méthode à utiliser de l’interface  Statement est executeQuery (). Pour des traitements de mise à jour, il faut utiliser la méthode executeUpdate (). Lors de l'appel à la méthode d'exécution, il est nécessaire de lui fournir en paramètre la requête SQL sous forme d’une instance de la classe String. Le résultat d'une requête d'interrogation est renvoyé dans un objet d’une  classe inconnue qui réalise l’interface ResultSet par la méthode executeQuery (). 
La méthode executeUpdate () retourne le nombre de lignes de table  qui ont été manipulées par l’ordre SQL.

//insertion d'un enregistrement dans la table client

String

requite
=

"INSERT INTO client VALUES (3,'client 3','prenom 3')";

Try

{


Statement

stmt



=

connexionPostgres.createStatement



();


int



nombreLigne

=

stmt.executeUpdate








(requete);


System.out.println



("nb mise a jour = " + nombreLigne);

}
catch (SQLException aSQLE)

{

   aSQLE.printStackTrace


();

}
Lorsque la méthode executeUpdate () est utilisée pour exécuter un traitement de type DDL comme la création d'une table, elle retourne 0. Si la méthode retourne 0, cela peut signifier deux choses soit le traitement de mise à jour n'a affecté aucune ligne, soit le traitement concernait une modification de la structure de la base de données. Si l'on utilise executeQuery () pour exécuter une requête SQL ne contenant pas d'ordre SELECT, alors une exception est levée.

String

requête
=
"INSERT INTO client VALUES (4,'client 4','prenom 4')";

try

{


Statement

stmt


=

connexionPostgres.createStatement

();


ResultSet

résultats
=

stmt.executeQuery







(requête);

}

catch (SQLException aSQLE)

{

   aSQLE.printStackTrace



();

}

Résultat
java.sql.SQLException: No ResultSet was produced

java.lang.Throwable(java.lang.String)

java.lang.Exception(java.lang.String)

java.sql.SQLException(java.lang.String)

java.sql.ResultSet sun.jdbc.odbc.JdbcOdbcStatement.executeQuery(java.lang.String)

void testjdbc.TestJDBC1.main(java.lang.String [])

Attention, dans ce cas, la requête est quand même effectuée. Dans l'exemple, un nouvel enregistrement est créé dans la table. Il n'est pas nécessaire de définir un objet Statement pour chaque ordre SQL, sa réutilisation est possible.
7.2.  L’interface ResultSet

C'est une interface qui représente une abstraction d'une table qui se compose de plusieurs lignes constituées de colonnes qui contiennent les données. Les principales méthodes pour obtenir des données sont
· getInt (int) retourne le contenu de la colonne dont le numéro est passé en paramètre sous forme d'entier.

· getInt (String) retourne le contenu de la colonne dont le nom est passé en paramètre sous forme d'entier.

· getFloat (int) retourne un flottant qui est le contenu de la colonne dont le numéro est passé en paramètre.
· getDate (int) retourne un objet instance de la classe java.sql.date (pas  java.util.date) de la colonne dont le numéro est passé en paramètre.
Autres méthodes importantes 

· next () se déplace sur a ligne suivante : retourne false si la fin est

· atteinte
· Close () ferme le ResultSet
· getMetaData () retourne un objet ResultSetMetaData associé au ResultSet. La méthode getMetaData () retourne un objet de l‘interface  ResultSetMetaData qui permet d'obtenir des informations sur le résultat de la requête. Ainsi, le nombre de colonne peut être obtenu grace à la méthode getColumnCount () de cet objet. 

Des appels successifs à next () permettent de parcourir l'ensemble des lignes de résultat. Elle retourne false lorsqu'il n'y a plus d'enregistrement. Il faut toujours protéger le parcours d'une table dans un bloc de capture d'exception

//parcours des données retournées

Try

{

   ResultSetMetaData

rsmd

=


résultats.getMetaData

();

   int 





nbCols
=


rsmd.getColumnCount


();

   while (résultats.next ())


{

   
for (int i = 1; i <= nbCols; i++)


{
         System.out.print

(résultats.getString(i) + " ");



}

      System.out.println





();
   }

   résultats.close();

}

catch (SQLException aSQLE)

{

   //traitement de l'exception

}

Les méthodes getXXX () permettent d'extraire les données selon leur type spécifiée par XXX tel que getString (), getDouble (), getInteger (), etc. Il existe deux formes de ces méthodes : indiquer le numéro de la colonne en paramètre (en commençant par 1) ou indiquer le nom de la colonne en paramètre. La première méthode est plus efficace mais peut générer plus d'erreurs à l'exécution notamment si la structure de la table évolue. Attention : il est important de noter que ce numéro de colonne fourni en paramètre fait référence au numéro de colonne de l'objet resultSet (celui correspondant dans l'ordre SELECT) et non au numéro de colonne de la table. La méthode getString () permet d'obtenir la valeur d'un champ de n'importe quel type. 

7.3. Exemple complet de mise à jour et de sélection sur une table

public class TestJDBC1

{


Private

static

void


affiche


(String aMessage)


{

   
System.out.println




(aMessage);

   }

   Private

static

void


arret



(String message)

{

   
System.err.println




(aMessage);

  

System.exit







(-99);

   }

   Public

static

void


main



(String … aArguments)


{

   
Connection



con


=



null;



ResultSet



résultats
=



null;



String




requête

=



"";

   
// chargement du pilote



try



{

         Class.forName









("com.sap.dbtech.jdbc.DriverSapDB");

      }



catch (ClassNotFoundException aCNFE)



{

         arret


("Impossible de charger le pilote jdbc:odbc");

      }



//connection a la base de données



Affiche


("connection a la base de données");

      try



{




String



urlSapDB

=



"jdbc:sapdb://forqueray/jeanmi";










con


=



DriverManager.getConnection (urlSapDB);

      }



catch (SQLException aSQLE)



{

         Arret


("Connection à la base de données impossible");

      }

      //insertion d'un enregistrement dans la table client 

      Affiche


("creation enregistrement");

      Requête


= "INSERT INTO client VALUES (3,'client 3','client 4')";

      try



{

         Statement


stmt


=


con.createStatement



();

         Int




nbMaj


=


stmt.executeUpdate



(requête);

         Affiche

("nb mise a jour = " + nbMaj);

      }



catch (SQLException aSQLE)



{

          aSQLE.printStackTrace
();

      }

      // création et exécution de la requête

      affiche


("creation et execution de la requête");

      Requite


= "SELECT * FROM client";



Try



{

         Statement

stmt


=

con.createStatement






();

         




résultats
=

stmt.executeQuery







(requête);

      }



catch (SQLException aSQLE)



{

         Arret







("Anomalie lors de l'exécution de la requête");

      }

      //parcours des données retournées

      Affiche



("parcours des données retournées");

      Try



{

         ResultSetMetaData



rsmd

=

résultats.getMetaData




();

         int







nbCols
=

rsmd.getColumnCount





();

         while (résultats.next ())



{

            for (int i = 1; i <= nbCols; i++)

               System.out.print



(résultats.getString (i) + " ");

            System.out.println



();

         }

         résultats.close();

      }



catch (SQLException aSQLE)



{

         Arret






(aSQLE.getMessage());

      }

      Affiche






("fin du programme");

      System.exit





(0);

   }

}
Résultat :

connection à la base de données

création enregistrement

nb mise a jour = 1

création et exécution de la requête

parcours des données retournées

1.0 client 1 prenom 1 

2.0 client 2 prenom 2 

3.0 client 3 client 4 

fin du programme

8. 
Obtenir des informations sur la base de données

8.1.  L’interface ResultSetMetaData

La méthode getMetaData () d'un objet ResultSet retourne un objet  de type ResultSetMetaData. Cet objet permet de connaître le nombre, le nom et le type des colonnes.
· int getColumnCount () retourne le nombre de colonnes du ResultSet

· String getColumnName (int) retourne le nom de la colonne dont le numéro est donné 

· String getColumnLabel (int) retourne le libellé de la colonne donnée
· boolean isCurrency (int) retourne true si la colonne contient un nombre au format monétaire

· boolean isReadOnly (int) retourne true si la colonne est en lecture seule

· boolean isAutoIncrement (int) retourne true si la colonne est auto incrémentée.
· int getColumnType (int) retourne le type de données SQL de la colonne.
8.2. L’interface DatabaseMetaData

Un objet de la classe DatabaseMetaData permet d'obtenir des informations sur la base de données dans son ensemble : nom des tables, nom des colonnes dans une table, cette interface comporte plus de 150 méthodes, qui toutes permettent d’investiguer le contenu de la base et le détail de sa structure.
· ResultSet getCatalogs () retourne la liste du catalogue d'informations

· ResultSet getTables (catalog, schema, tableNames, columnNames) retourne une description de toutes les tables correspondant au tableNames donné et à toutes les colonnes correspondantes à columnNames.
· ResultSet getColumns (catalog, schema, tableNames, columnNames) retourne une description de toutes les colonnes correspondantes au TableNames donné et à toutes les colonnes  correspondantes à columnNames.
· String getURL () retourne l'URL de la base à laquelle on est connecté.

· String getDriverName () retourne le nom du driver utilisé.
Petit programme qui permet d’obtenir la liste des tables de la base se données.
Connexion


con

=



DriverManager.getConnection
(url);

DataBaseMetaData
dma

=



con.getMetaData




();

String []


types

=



new String
[1];







types[0] =



"TABLES"; 
ResultSet


results
=



dma.getTables





(null, null, "%", types);

while (results.next ())

{

   for (i = 1; i <= numCols; i++)
{

      System.out.print (results.getString (i) + " ");

}
   System.out.println();

}

9. L'utilisation d'un objet PreparedStatement

L'interface PreparedStatement définit les méthodes pour un objet qui va encapsuler une requête précompilée. Ce type de requête est particulièrement adaptée our une exécution répétée d'une même requête avec des paramètres différents. Cette interface hérite de l'interface Statement. Lors de l'utilisation d'un objet de type PreparedStatement, la requête est envoyée au moteur de la base de données pour que celui ci prépare son exécution. Un objet qui implémente l'interface PreparedStatement est obtenu en utilisant la méthode preparedStatement  () d'un objet de type Connection. Cette méthode attend en paramètre une chaîne de caractères contenant la requête SQL. Dans cette chaîne, chaque paramètre est représenté par un caractère « ? ». Un ensemble de méthode setXXX () (ou XXX représente un type primitif ou certains objets tel que String, Date, Object, …) permet de fournir les valeurs de chaque paramètre défini dans la requête. Le premier paramètre de ces méthodes précise le numéro du paramètre dont la méthode va fournir la valeur. Le second paramètre précise cette valeur. Code d’exemple d’utilisation.
public class TestJDBC2

{


private static void affiche

(String message)


{

    System.out.println
(message);


}


private static void arret


(String message)


{



System.err.println




(message);



System.exit






(99);


}


public static void main


(String … aArguments)


{



Connection



con



= null;



ResultSet



resultats

= null;



String




requite


= "";



try



{

      
Class.forName

("com.sap.dbtech.jdbc.DriverSapDB");



}


catch (ClassNotFoundException e)



{

      
arret

("Impossible de charger le pilote SapDB");



}



affiche


("Connection à la base de données");



try



{




String

DBurl


=


"jdbc:sapdb://tailleferre/jeanmi";




Con






=


DriverManager.getConnection

(DBurl);




PreparedStatement


recherchePersonne

= 












con.prepareStatement











("SELECT * FROM personnes WHERE nom_personne = ?");




recherchePersonne.setString

(1, "nom3");




resultats







=


recherchePersonne.executeQuery();




affiche








("Parcours des données retournées");




while (resultats.next())




{





System.out.print




(




resultats.getInt (1)
+
" :  "
+ resultats.getString (2) + " " +




resultats.getString (3)
+
"("

+
resultats.getDate (4)+")");






System.out.println

();




}




resultats.close


();



}


catch (SQLException e)



{

   
   Arret

(e.getMessage());



}



Affiche



("fin du programme");



System.exit


(0);


}

}
Pour exécuter la requête, l'interface PreparedStatement propose deux méthodes

· executeQuery () cette méthode permet d'exécuter une requête de type  interrogation et renvoie un objet de type ResultSet qui contient les données issues de l'exécution de la requête.
· executeUpdate () cette méthode permet d'exécuter une requête de type mise à jour et renvoie un entier qui contient le nombre d'occurrences impactées par la mise à jour.
10. L'utilisation des transactions

Une transaction permet de ne valider un ensemble de traitements sur le base de données que si ils se sont tous effectués correctement. Par exemple, une opération bancaire de transfert de fonds d'un compte vers un autre oblige à la réalisation de l'opération de débit sur un compte et de l'opération de crédit sur l'autre compte. La réalisation d'une seule de ces opérations laisserait les données de la base dans un état inconsistant. Une transaction est un mécanisme qui permet donc de s'assurer que toutes les opérations qui la compose seront réellement effectuées. Une transaction est gérée à partir de l'objet Connection. Par défaut, une connexion est en mode « auto−commit ». Dans ce mode, chaque opération est validée unitairement pour former la transaction. Pour pouvoir rassembler plusieurs traitements dans une transaction, il faut tout d'abord désactiver le mode auto−commit. La classe Connection possède la méthode setAutoCommit () qui attend un booléen qui précise le mode de

fonctionnement. Exemple :


connection.setAutoCommit





(false);

Une fois le mode auto−commit désactivé, un appel à la méthode commit () de la classe Connection permet de valider la transaction courante. L'appel à cette méthode valide la transaction courante et créé implicitement une nouvelle transaction. Si une anomalie intervient durant la transaction, il est possible de faire un retour en arrière pour revenir à la situation de la base de données au début de la transaction en appellant la méthode rollback () de la classe Connection.

11. Les procédures stockées

L'interface CallableStatement définit les méthodes pour un objet qui va permettre d'appeler une procédure stockée. Cette interface hérite de l'interface PreparedStatement. Un  objet qui implémente l'interface CallableStatement est obtenu en utilisant la méthode prepareCall () d'un objet de type Connection. Cette méthode attend en paramètre une chaîne de caractères contenant la chaîne d'appel de la procédure stockée. L'appel d'une procédure étant particulier à chaque base de données supportant une telle fonctionnalité, JDBC propose une syntaxe unifiée qui sera transcrite par le pilote en un appel natif à la base de données. Cette syntaxe peut prendre plusieurs formes :
· {call nom_procedure_stockee} cette forme la plus simple permet l'appel d'une procédure stockée sans paramètre ni valeur de retour

· {call nom_procedure_stockee (?, ?, ...)} cette forme permet l'appel d'une procédure stockée avec des paramètres

· {? = call nom_procedure_stockee (?, ?, ...)} cette forme permet l'appel d'une procédure stockée avec des paramètre et une valeur de retour

Un ensemble de méthode setXXX () (ou XXX représente un type primitif ou certains objets tel que String, Date, Object, ...) permet de fournir les valeurs de chaque paramètre défini dans la requête. Le premier paramètre de ces méthodes précise le numéro du paramètre dont la méthode va fournir la valeur. Le second paramètre précise cette valeur. Un ensemble de méthode getXXX () (ou XXX représente un type primitif ou certains objets tel que String, Date, Object, ...) permet d'obtenir la valeur du paramètre de retour en fournissant la valeur 0 comme index de départ et un autre index pour les paramètres définis en entrée/sortie dans la procédure stockée. Pour exécuter la requête, l'interface PreparedStatement propose deux méthodes
· executeQuery () cette méthode permet d'exécuter une requête de type interrogation et renvoie un objet de type ResultSet qui contient les données issues de l'exécution de la requête 

· executeUpdate () cette méthode permet d'exécuter une requête de type mise à jour et renvoie un entier qui contient le nombre d'occurrences impactées par la mise à jour  

12. Le traitement des erreurs JDBC

JDBC permet de connaître les avertissements et les exceptions générées par la  base de données lors de l'exécution de requête. La classe SQLException représente les erreurs émises par la base de données. Elle contient trois attributs lui permettent de préciser l'erreur
· Message contient une description de l'erreur

· SQLState code défini par les normes X/Open et SQL99

· ErrorCode le code d'erreur du fournisseur du pilote

La classe SQLException possède une méthode getNextException () qui permet d'obtenir les autres exceptions levées durant la requête. La méthode renvoie null une fois la dernière exception renvoyée. 

public class TestJDBC3

{


private static void affiche (String message)


{



System.out.println (message);


}


private static void arret (String message)


{



System.err.println
(message);



System.exit



(99);


}


public static void main


(String … aArguments)


{



Connection con = null;



ResultSet resultats = null;



String requete = "";



try



{




Class.forName
("sun.jdbc.odbc.JdbcOdbcDriver");



}


catch

(ClassNotFoundException e)



{




arret
("Impossible de charger le pilote jdbc:odbc");



}



affiche
("connection a la base de données");



try



{




String DBurl = "jdbc:odbc:testDB";




con = DriverManager.getConnection(DBurl);




requete = "SELECT * FROM tableinexistante";




Statement stmt = con.createStatement();




resultats = stmt.executeQuery(requete);




affiche ("parcours des données retournées");




while (resultats.next ())




{





System.out.print (resultats.getInt(1) + " :  " + resultats.getString (2) + 





" " + resultats.getString (3) + "(" + resultats.getDate (4) + ")");





System.out.println ();




}




resultats.close ();



}



catch (SQLException e)



{




System.out.println ("SQLException");




do




{





System.out.println ("SQLState : " + e.getSQLState());





System.out.println ("Description :  " + e.getMessage());





System.out.println ("code erreur :   " + e.getErrorCode());





System.out.println ("");





e = e.getNextException ();




}
while (e != null);




arre t("");



}


catch (Exception e)



{




e.printStackTrace
();



}



affiche


("fin du programme");



System.exit

(0);


}

}

13. JDBC 2.0

La version 2.0 de l'API JDBC a été intégrée au JDK 1.2. Cette nouvelle version apporte plusieurs fonctionnalités très intéressantes dont les principales sont : 

· support du parcours dans les deux sens des résultats

· support de la mise à jour des résultats

· possibilité de faire des mises à jour de masse (Batch Updates)

· prise en compte des champs définis par SQL−3 dont BLOB et CLOB

L'API JDBC 2.0 est séparée en deux parties. La partie principale (core API) contient les classes et interfaces nécessaires à l'utilisation de bases de données qui sont regroupées dans le package java.sql. La seconde partie est une extension utilisée dans J2EE qui permet de gérer les transactions distribuées, les pools de connexion, la connexion avec un objet DataSource, ... Les classes et interfaces sont regroupées dans le package javax.sql.
13.1. Les fonctionnalités de l’interface ResultSet

Les possibilités de l'interface ResultSet dans la version 1.0 de JDBC sont très limitées : parcours séquentiel de chaque occurrence de la table retournée. La version 2.0 apporte de nombreuses améliorations à cet objet : le parcours des occurrences dans les deux sens et la possibilité de faire des mises à jour sur une occurrence. Concernant le parcours, il est possible de préciser trois modes de fonctionnement :
· forward−only parcours séquentiel de chaque ligne de résultat

· scroll−insensitive les lignes obtenues ne reflètent pas les mises à jour qui peuvent intervenir durant le parcours
· scroll−sensitive les lignes reflètent les mises à jour qui peuvent intervenir durant le parcours, provoquées par une autre session.

Il est aussi possible de préciser si le ResultSet peut être mise à jour ou non

· CONCUR_READ_ONLY lecture seule 
· CONCUR_UPDATABLE mise à jour possible.

C'est à la création d'un objet de type interface Statement qu'il faut préciser ces deux modes. Si ces deux modes ne sont pas précisés, ce sont les caractéristiques de la version 1.0 de JDBC qui sont utilisées (TYPE_FORWARD_ONLY et CONCUR_READ_ONLY). 
Statement statement = connection.createStatement







(ResultSet.TYPE_SCROLL_INSENSITIVE, ResultSet.CONCUR_READ_ONLY);

ResultSet resultSet = statement.executeQuery ("SELECT nom, prenom FROM employes");
Le support de ces fonctionnalités est optionnel pour un pilote. L'interface DatabaseMetadata possède la méthode supportsResultSetType () qui attend en paramètre une constante qui représente une caractéristique. La valeur de retour de cette méthode est un booléen qui indique si la caractéristique est supportée ou non. À la création du ResultSet, le curseur est positionné avant la première ligne de résultat à traiter. Pour se déplacer dans l'ensemble des lignes, il y a toujours la méthode next (). D’autres méthodes existent qui permettent le parcours des lignes en fonctions du mode utilisé. Voici quelques méthodes caractéristiques de cette interface :
· boolean isBeforeFirst () retourne un booléen qui indique si la position courante du curseur se trouve avant la première ligne
· boolean isAfterLast () retourne un booléen qui indique si la position courante du curseur se trouve après la dernière ligne
· boolean isFirst () retourne un booléen qui indique si le curseur est positionné sur la première ligne
· boolean isLast () retourne un booléen qui indique si le curseur est positionné sur la dernière ligne
· boolean first () déplace le curseur sur la première ligne
· boolean last () déplace le curseur sur la dernière ligne
· boolean absolute (int) déplace le curseur sur la ligne dont le numéro est fourni en paramètre à partir du début si il est positif et à partir de la fin si il est négatif. 1 déplace sur la première ligne, −1 sur la dernière, −2 sur l'avant dernière, etc.
· boolean relative (int) déplace le curseur du nombre de lignes fourni en paramètre par rapport à la position courante du curseur. Le paramètre doit être négatif pour se déplacer vers le début et positif pur se déplacer vers la fin. Avant l'appel de cette méthode, il faut obligatoirement que le curseur soit positionné sur une ligne du résultat
· boolean previous () déplace le curseur sur la ligne précédente. La valeur de retour indique la réussite de l’opération

· void afterLast () déplace le curseur après la dernière ligne
· void beforeFirst () déplace le curseur avant la première ligne
· int getRow () retourne le numéro de la ligne courante.

Statement

statement
=
connection.createStatement










(











ResultSet.TYPE_SCROLL_INSENSITIVE,












ResultSet.CONCUR_READ_ONLY










);

ResultSet

resultSet
=
statement.executeQuery










(












"SELECT nom, prenom FROM employes ORDER BY nom"










);

resultSet.afterLast



();

while (resultSet.previous ())

{


System.out.println
(









resultSet.getString
("nom")



+ " " +









resultSet.getString
("prenom")








);

}

Durant le parcours d'un ResultSet, il est possible d'effectuer des mises à jour sur la ligne courante du curseur. Pour cela, il faut déclarer l'objet ResultSet comme acceptant les mises à jour. Avec les versions précédentes de JDBC, il fallait utiliser la méthode executeUpdate () avec une requête SQL. Maintenant pour réaliser ces mises à jour, JDBC 2.0 propose de les réaliser via des appels de méthodes plutôt que d'utiliser des requêtes SQL.
· updateXXX (String, XXX) permet de mettre à jour la colonne dont le nom est fourni en paramètre. Le type Java de cette colonne est XXX
· updateXXX (int, XXX) permet de mettre à jour la colonne dont l'index est fourni en paramètre. Le type Java de cette colonne est XXX
· updateRow () permet d'actualiser les modifications réalisées avec des appels à updateXXX (). Ces mises à jour sont envoyées au moteur relationnel
· boolean rowsUpdated () indique si la ligne courante a été modifiée
· deleteRow () supprime la ligne courante
· rowDeleted () indique si la ligne courante est supprimée
· moveToInsertRow () permet de créer une nouvelle ligne dans l'ensemble de résultat et de la rendre courante
· insertRow () permet de valider la création de la ligne.

Pour réaliser une mise à jour dans la ligne courante désignée par le curseur, il faut utiliser une des méthodes updateXXX () sur chacun des champs à modifier. Une fois toutes les modifications faites dans une ligne, il faut appeler la méthode updateRow () pour reporter ces modifications dans la base de données car les méthodes updateXXX () ne font des mises à jour que dans le jeu de résultats. Les mises à jour sont perdues si un changement de ligne intervient avant l'appel à la méthode updateRow (). La méthode cancelRowUpdates () permet d'annuler toutes les modifications faites dans la ligne. L'appel à cette méthode doit être effectué avant l'appel à la méthode updateRow ().
Pour insérer une nouvelle ligne dans le jeu de résultat, il faut tout d'abord appeler la méthode moveToInsertRow (). Cette méthode déplace le curseur vers un buffer dédié à la création d'une nouvelle ligne. Il faut alimenter chacun des champs nécessaires dans cette nouvelle ligne. Pour valider la création de cette nouvelle ligne, il faut appeler la méthode insertRow ().
Pour supprimer la ligne courante, il faut appeler la méthode deleteRow (). Cette méthode agit sur le jeu de résultats et sur la base de données.
Les mises à jour de masse (Batch Updates) JDBC 2.0 permet de réaliser des mises à jour de masse en regroupant plusieurs traitements pour les envoyer en une seule fois au SGBD. Ceci permet d'améliorer les performances surtout si le nombre de traitements est important. Cette fonctionnalité n'est pas obligatoirement supportée par le pilote. La méthode supportsBatchUpdate () de l’interface DatabaseMetaData permet de savoir si elle est utilisable avec le pilote. Plusieurs méthodes ont été ajoutées à l'interface Statement pour pouvoir utiliser les mises à jour de masse.

· void addBatch (String) permet d'ajouter une chaîne contenant une requête SQL
· int [] executeBatch () permet d'exécuter toutes les requêtes. Elle retourne un tableau d'entier qui contient pour chaque requête, le nombre de mises à jour affectuées. En cas d’échec, la valeur SUCCESS_NO_INFO est retournée et le traitement continue ou non en fonction du pilote JDBC
· void clearBatch () supprime toutes les requêtes stockées.

Lors de l'utilisation de executeBatch (), il est préférable de positionner l'attribut autocommit à false afin de faciliter la gestion des transactions et le traitement d'une erreur dans l'exécution d'un ou plusieurs traitements. 

connection.setAutoCommit


(false);

Statement

statement


=
connection.createStatement


();

For (int i = 0; i < 10 ; i ++)

{


statement.addBatch





(






"INSERT INTO personne "
+







"
VALUES ('nom"


+ i + 







"', 'prenom"



+ i + "')"





);

}

statement.executeBatch



();
Une exception particulière peut être levée en plus de l'exception SQLException lors de l'exécution d'une mise à jour de masse. L'exception SQLException est levée si une requête SQL d'interrogation doit être exécutée (requête de type SELECT). L'exception BatchUpdateException est levée si une des requêtes de mise à jour échoue. L'exception BatchUpdateException possède une méthode getUpdateCounts () qui renvoie un tableau d'entier qui contient le nombre d'occurrences impactées par chaque requête réussie.

13.2. Le package javax.sql

Ce package est une extension à l'API JDBC qui propose des fonctionnalités pour les développements coté serveur. C'est pour cette raison que cette extension est uniquement intégrée à J2EE. Les principales fonctionnalités proposées sont :
· l'interface DataSource
· les pools de connections
· les transactions distribuées
· l'API Rowset 
DataSource et Rowset peuvent être utilisées directement. Les pools de connections et les transactions distribuées sont réalisées dans les serveurs d'applications pour fournir ces services.

13.3. L’interface DataSource

13.3.1. Présentation
Un object DataSource est la représentation d’une source de données dans le langage Java. Dans des termes simples, il s’agit d’un moyen d’assurer le stockage des données. Cela peut aller d’un simple fichier composé de lignes et de colonnes jusqu’à une base de données relationnelles complexes modélisant toute l’activité d’une grande entreprise. La source de données peut-être physiquement présente sur le poste de travail local ou bien sur un serveur distant. Les applications accèdent aux données par l’intermédiaire d’une connexion, l’objet DataSource peut-être vu comme un médiateur pour se connecter à une source de données particulière que cette instance représente.
L’utilisation d’un DataSource est recommandé pour établir une connexion à la source de données, plutôt que le recours au DriverManager. Ces deux moyens permettent d’obtenir une connexion, gérer le timeout, gérer les journaux d’erreurs. Toutefois, les différences sont plus significatives que les ressemblances. Contrairement au DriverManager, le DataSource possède des propriétés qui identifient et décrivent la source de données qu’il représente. De plus, il agit en conjonction avec le service d’annuaire JNDI et  sa création, son déploiement et sa gestion se font indépendamment du code applicatif. Les éditeurs de logiciel doivent fournir un pilote JDBC avec une réalisation de l’interface DataSource de base conforme aux spécifications JDBC 2.0 ou JDBC 3.0.
L’enregistrement de la source de données dans un annuaire pour pouvoir utiliser un DataSource procure deux avantages majeurs
· Les informations techniques relatives au pilote et aux données ne sont plus codées en « dur » dans l’application, à la différence du DriverManager. Le programmeur peut choisir un nom logique pour la source de données et l’enregistrer dans le service de nommage de l’annuaire. Il n’apparaîtra dans l’applicatif que ce nom logique, servant à obtenir par le service JNDI un objet DataSource. Puis la connexion sera établie par l’intermédiaire  de celui-ci.
· Les fonctionnalités supplémentaires de pool de connexions et de transactions distribuées ne sont disponibles que par ce moyen. Les connexions en pool diminuent de façon spectaculaire les performances en réutilisant une connexion plutôt que de la créer chaque fois qu’un échange est nécessaire avec la source de données. Les transactions distribuées permettent de répartir la charge sur les grandes bases de données d’entreprise.
Bien que ces deux techniques restent possibles pour n’importe quelle application, nous recommandons l’usage des DataSource dès que cela est possible.
13.3.2. Propriétés des DataSource
Un objet DataSource possède un ensemble de propriétés qui identifient et décrivent la source de données effective qu’il représente. On y trouve des informations telles que la localisation du serveur, le nom de la base de données, le protocole réseau utilisé, etc. Ces propriétés sont conformes aux spécifications des JavaBeans et les pilotes JDBC doivent implanter tout ou partie de la liste (non exhaustive) qui suit :  
	Propriétés standard des DataSource

	Nom
	Type
	Description

	databaseName 
	String 
	Le nom de la base de données sur le serveur 

	dataSourceName 
	String 
	Le nom logique pour l’objet XADataSource ou ConnectionPoolDataSource
Utilisé uniquement pour pour les pools de connexion  et les transactions distribuées

	description
	String 
	a description of this data source 

	networkProtocol 
	String 
	Le protocole réseau utilise pour communiquer avec le serveur de base de données

	password 
	String 
	Le mot de passe pour ouuvrir la sesion

	portNumber 
	int 
	Le numéro du port utilisé par le moteur relationnel pour attendre les requêtes

	roleName 
	String 
	Nom du rôle utilisé au moment d’ouverture de session

	serverName 
	String 
	Le nom du serveur de base de données

	user 
	String 
	Le nom du user pour ouvrir la session


Un objet DataSource doit avoir, bien sûr, toutes les propriétés nécessaires à l’établissement de la connexion qu’il représente, mais la seule qui soit obligatoire pour tous les pilotes est la description. Chaque fournisseur de  pilote peut rajouter des informations supplémentaires à sa convenance. Dans ce cas, il doit fournir les méthodes « getter » et « setter » qui correspondent à ces propriétés. Notez alors que ces méthodes existent dans une implantation réelle de l’interface mais non dans l’API publique.  Pour y accéder au travers d’un outil généraliste, un recours à l’introspection de classe sera nécessaire. 
13.3.3. Utilisation de JNDI

JNDI est prévu pour trouver et accéder de manière uniforme et standardisée à un service distant sur le réseau. Dès lors qu’un DataSource a été enregistré dans un annuaire par l’intermédiaire d’un service de nommage, il peut-être utilisé pour établir une connexion à la base de données qu’il représente.
13.3.4. Création et enregistrement d’un DataSource
En général, un DataSource est créé, déployé et géré indépendamment des applications Java qui l’utilisent. Le code qui suit, par exemple, fabrique un DataSource, valorise ses propriétés, et l’enregistre auprès d’un service de nommage JNDI. Ce code se trouvera probablement dans un outil de gestion, alors que l’utilisation se fera dans les applications de gestion.
VendorDataSource


vds

=


new VendorDataSource



();

vds.setServerName








("Scarlatti");

vds.setDatabaseName







("jeanmi");

vds.setDescription







("Base de données de gestion comptable");

Context





ctx

=


new InitialContext

();

ctx.bind











("jdbc/GestDB", vds);

Les quatre premières lignes du code permettent d’instancier la classe VendorDataSource, implantation de l’interface DataSource par un fournisseur de base de donnée. L’objet créé, accessible par l’intermédiaire du nom vds, est modifié par  les invocations de méthode pour attribuer des valeurs aux propriétés. Ensuite, l’objet vds est enregistré dans l’annuaire. On accède au contexte initial de nommage en obtenant un objet instance d’une classe qui réalise l’interface Context. Des propriétés systèmes, non montrées, permettent de spécifier  un service d’annuaire (LDAP, Active Directory, …)  particulier. 
L’espace de nommage JNDI est constitué d’un contexte initial de nommage et d’autant de sous-contextes que l’on veut en fonction des besoins des applications. C’est un système hiérarchique, similaire à une structure en fichiers et répertoires d’un système de fichiers. Le contexte initial serait l’analogue de la racine du système de fichiers et les sous-contextes seraient analogues aux répertoires. Dans l’exemple précédent, ctx est le contexte initial et jdbc est un sous-contexte réservé aux DataSource JDBC. Le nom logique GestDB est enregistré dans le sous-contexte jdbc. 

13.3.5. Connection à une source de données
Dans la section précédente, nous avons enregistré la description de l’accès à la base de données dans un annuaire, sous le nom logique GestDB. Utilisons le maintenant pour nous connecter et utiliser les tables de la base.
Context




ctx
=
new InitialContext


();

DataSource



ds

=
(DataSource) ctx.lookup

("jdbc/GestDB");

Connection



con
=
ds.getConnection



("jeanmi", "totoamangélabonnesoupe");

con.setAutoCommit

(false);

PreparedStatement

pstmt
=
con.prepareStatement










(

                            

"SELECT NAME, TITLE FROM PERSONNEL WHERE DEPT = ?"










);

pstmt.setString



(1, "VENTES");

ResultSet



rs

=
pstmt.executeQuery();

System.out.println


("Service des ventes");

while (rs.next ())

{

        String

name

=
rs.getString

("NAME");

        String

title

=
rs.getString

("TITLE");

        System.out.println







(name + "     " + title);

}

pstmt.setString



(1, "CLIENTS");

ResultSet



rs

=
pstmt.executeQuery();

System.out.println


("Service des clients");

while (rs.next ())

{

        String

name

=
rs.getString

("NAME");

        String

title

=
rs.getString

("TITLE");

        System.out.println







(name + "     " + title);

}

rs.close






();

pstmt.close





();

con.close();

Les premières lignes de ce code utilisent l’API JNDI pour retrouver la source de données dans l’annuaire. La méthode lookup permet d’obtenir un objet ce qui explique l’usage de l’opérateur de changement de type pour que ce soit un DataSource. La connexion est obtenue de manière habituelle par la méthode getConnection (), mais elle est appliquée à un DataSource et non pas un DriverManager.  
13.3.6. Implémentation de l’interface DataSource
L’interface DataSource peut-être réalisée par les éditeurs de logiciels pour fournir trois sortes de connexions.

· DataSource de base avantage : portabilité, facilité de maintenance. Fournie par les pilotes JDBC

· Datasource avec pool de connexions avantage : portabilité, facilité de maintenance, performances accrues. Fournie par les éditeurs de serveurs d’application ou par les pilotes JDBC
· DataSource avec transactions distribuées avantage : portabilité, facilité de maintenance, transactions distribuées. Fournie par les éditeurs de serveur d’EJB
Si votre fournisseur a prévu la gestion des transactions distribuées, alors la fonctionnalité des pools de connexion sera toujours présente.
13.3.7. Trace et log
Dans l’interface DataSource  il existe des méthodes pour gérer les destinations des messages d’erreur et d’information. On peut spécifier un flux spécifique à chaque source de données ou bien tout envoyer dans le même. SetlogWriter (PrintWriter).
13.3.8. Pourquoi utiliser JNDI
Le code est plus portable et plus indépendant du fournisseur de pilote. La maintenance est plus facile. Si la base de données migre d’un serveur à un autre, ou si d’autres modifications sont faites sur le moteur, alors il suffit de modifier en conséquence le description dans l’annuaire, sans avoir à modifier le ou les programmes qui utilisent cette base. Pour faire cette modification, l’administrateur utilisera une application graphique quelconque dans laquelle un code de ce genre sera exécuté. 
Context


ctx
=

new InitialContext



();
DataSource

ds

=

(DataSource) ctx.lookup


("jdbc/GestDB");

ds.setServerName



("my_new_database_server");

ds.setPortNumber



("940");

Les autres avantages sont lies à la possibilité de bénéficier des pools de connexions et des transactions distribuées.

13.4. Les pools de connexion

Un pool de connexions permet de maintenir un ensemble de connections établies vers une base de données qui sont réutilisables. L'établissement d'une connexion est très couteux en ressources. L'intérêt du pool de connexions est de limiter le nombre de ces créations et ainsi d'améliorer les performances surtout si le nombre de connexions est important. (cf. 13.3).
13.5. Les transactions distribuées

Les connexions obtenues à partir d'un objet DataSource peuvent participer à une transaction distribuée.  (cf. 13.3).
13.6. L'API RowSet

L'interface Rowset définie des objets qui permettent de manipuler les données d'une base de données. Pour utiliser l'interface RowSet, il est nécessaire d'avoir une implémentation : l'implémentation de référence de Sun, une implémentation d'un tiers (par exemple le fournisseur du pilote JDBC) ou développer sa propre implémentation. 
L'implémentation d'un RowSet peut être de deux types : 
· connecté à la base de données durant toute sa durée de vie
· déconnecté de la base après avoir récupéré des données dans la base pour permettre une manipulation des données en mode déconnecté. Les modifications peuvent alors être reportées dans la base lors d'une reconnexion ultérieure.
Un RowSet de type déconnecté doit posséder un objet de type RowSetReader pour permettre la lecture des données et un objet de type RowSetWriter pour permettre l'enregistrement des données.
Java 5 fourni en standard une implémentation de référence des interfaces filles de l'interface RowSet définies dans la JSR 114 : 
· JDBCRowSet manipuler les données en mode connecté
· CachedRowSet manipuler les données d'une source de données en mode déconnecté (les données sont stockées dans l'objet)
· WebRowSet permet la lecture et l'écriture des données au format XML (hérite de CachedRowSet)
· FilteredRowSet permet de faire des filtres (hérite de WebRowSet) 
· JoinRowSet permet de faire des jointures (hérite de WebRowSet) avec des objets implémentant l'interface Joinable
[image: image1.png]



Ces interfaces filles sont définies dans le package javax.sql. Les implémentations sont nommées du nom de l'interface suivi de impl : elles sont regroupées dans le package javax.sql.rowset.
13.6.1. L'interface RowSet

Un RowSet est un objet qui encapsule les données d'une source de données. L'implémentation d'un RowSet est un Javabean. Un RowSet peut obtenir lui−même ces données en se connectant à la base de données. L'interface RowSet est définie depuis la version 2.0 de l'API JDBC. Elle hérite de l'interface ResultSet : elle encapsule donc des données tabulaires et leur utilisation générale est similaire. L'intérêt des objets de type RowSet est que ce sont des JavaBeans : ils gèrent donc des propriétés, peuvent être sérialisés et peuvent mettre en œuvre un mécanisme d'événements. Elle permet la mise en œuvre de JDBC au travers d'un JavaBean. Le fait que les RowSet soit des JavaBeans permet de les sérialiser (pour des échanges à travers le réseau par exemple) ou de les utiliser directement avec d'autres JavaBeans (avec les composants Swing dans une interface graphique par exemple). Les implémentations de l'interface RowSet sont sérialisables ce qui facilite leur utilisation par rapport aux objets de type ResultSet qui ne le sont pas. Ils peuvent par exemple être utilisés par des EJB. Cette interface propose un ensemble de propriétés pour permettre la connexion à une source de données. La propriété command contient la requête SQL qui permet d'obtenir les données. Ceci permet d'éviter la mise en œuvre des différents objets de l'API JDBC (Connection et Statement notamment).
La méthode setURL () permet de préciser l'url JDBC utilisée lors de la connexion. Les méthodes setUsername () et setPassword () permettent de fournir le nom du user et son mot de passe pour la connexion. La méthode setCommand () permet de préciser la requête qui sera exécutée pour obtenir les données. La méthode execute () permet des réaliser les traitements pour charger les données (connexion à la base de données, exécution de la requête, parcours des données et éventuellement fermeture de la connexion selon l'implémentation du RowSet). Le parcours des données se fait de la même façon que pour un ResultSet sachant qu'il peut toujours se faire dans les deux sens selon le paramétrage du RowSet (utilisation des méthodes first (), last (), next () et previous ()). Un RowSet peut être rempli de deux façons :
· En lui fournissant les informations de connexion et la requête à exécuter
· En lui fournissant un objet de type ResultSet qui contient déjà les données issues de l'exécution d'une requête à la méthode populate ()
Une fois rempli le RowSet peut toujours être parcouru dans les deux sens même si le pilote JDBC utilisé pour remplir les données ne permet pas cette fonctionnalité.  La méthode size () permet de connaître le nombre d'occurrences contenues dans le RowSet. Attention : lorsque le RowSet est rempli grâce à un ResultSet, il est nécessaire pour faire des modifications dans la table de la base de données de fournir au Rowset les informations de connexion et même la table concernée en utilisant la méthode setTableName (). Il est possible de préciser le niveau d'isolation de la transaction utilisée avec la connexion.
rs.setTransactionIsolation
(

          Connection.TRANSACTION_READ_COMMITTED
);

Les interfaces des spécifications de RowSet sont contenues dans le package javax.sql.rowset. L'implémentation fournie avec le JDK est contenue dans le package com.sun.rowset : elle a été spécifiée par la JSR 114. Elle propose 5 RowSets standards : JdbcRowSet, CachedRowSet, WebRowSet, FilteredRowSet et JoinRowSet Le JdbcRowSet fonctionne en mode connecté alors que CachedRowSet, WebRowSet, FilteredRowSet et JoinRowSet fonctionne en mode déconnecté.

13.6.2. L'interface JdbcRowSet

JdbcRowSet est un Rowset connecté qui encapsule un ResultSet. Contrairement au ResultSet, JdbcRowSet permet d'encapsuler un ensemble de données et de proposer un parcours des données dans les deux sens même si l'implémentation du ResultSet utilisé pour le remplir ne le permet pas. JdbcRowSet peut donc être parcourable dans les deux sens et peut être mis à jour. Java 5 fournie une implémentation de cette interface avec la classe JdbcRowSetImpl. La classe JdbcRowSetImpl possède deux constructeurs :
· sans paramètre
· avec un objet de type ResultSet en paramètre
En utilisant le constructeur sans paramètre, il est nécessaire d'utiliser les méthodes utiles à la configuration de la connexion et de la requête à exécuter. 

public class TestJdbcRowSet

{


public static void main


(String … args)


{



JdbcRowSet





rs;



try



{




Class.forName

("org.apache.derby.jdbc.EmbeddedDriver");




Rs

=



new JdbcRowSetImpl



();




rs.setUrl



(




"jdbc:derby:C:/Program Files/Java/jdk1.6.0/db/MaBaseDeTest"



);




rs.setUsername













("APP");




rs.setPassword













("");




rs.setCommand













("SELECT * FROM PERSONNE");




rs.setConcurrency












(ResultSet.CONCUR_READ_ONLY);




rs.execute














();




while (rs.next ())




{





System.out.println




(





"nom : "



+
rs.getString

("nom")

+






", prenom : "

+
rs.getString

("prenom")




);




}




rs.close




();



}


catch (Exception e)



{




e.printStackTrace();



}


}

}

Il est possible d'utiliser des paramètres dans la requête passée en paramètre de la méthode setCommand (). Chacun des paramètres est défini avec le caractère « ? ». La valeur de chaque paramètre est fournie en utilisant une des méthodes setXXX () qui attend en paramètre l'index du paramètre et sa valeur.
public class TestJdbcRowSet2

{


public static void main

(String [] args)


{



JdbcRowSet




rs;



try


{




Class.forName



("org.apache.derby.jdbc.EmbeddedDriver");




Rs







=
new JdbcRowSetImpl();




rs.setUrl



(











"jdbc:derby:C:/Program Files/Java/jdk1.6.0/db/MaBaseDeTest"



);




rs.setUsername



("APP");




rs.setPassword



("");




rs.setCommand



("SELECT * FROM PERSONNE where id > ?");




rs.setInt




(1, 2);




rs.setConcurrency


(ResultSet.CONCUR_READ_ONLY);




rs.execute




();




while (rs.next
())




{





System.out.println















(












"nom : " + rs.getString


("nom")
+ 












", prenom : " + rs.getString
("prenom")











);




}




rs.close





();



}


catch (Exception e)



{




e.printStackTrace


();



}


}

}

En utilisant le constructeur attendant en paramètre un objet de type ResultSet, l'instance obtenue encapsule les données du ResultSet. Ces données peuvent être parcourues dans les deux sens et sont modifiables. 

public class TestJdbcRowSet3

{


public static void main

(String
[] args)


{



JdbcRowSet rs;



try



{




Connection

conn

=

null;




Statement

stmt

=

null;




Class.forName



("org.apache.derby.jdbc.EmbeddedDriver");




Conn






=

DriverManager.getConnection



(





"jdbc:derby:C:/Program Files/Java/jdk1.6.0/db/MaBaseDeTest;user=APP"



);









stmt


=
conn.createStatement();




ResultSet

resultSet
=
stmt.executeQuery

("select * from personne");









Rs



=
new JdbcRowSetImpl
(resultSet);




while (rs.next ())




{





System.out.println

(













"nom : "


+
rs.getString

("nom")
+














", prenom : "
+
rs.getString

("prenom")












);




}




rs.close






();



}


catch (Exception e)



{




e.printStackTrace



();



}


}

}

Les données encapsulées dans le RowSet peuvent être mises à jour en fournissant la valeur ResultSet.CONCUR_UPDATABLE à la méthode setConcurrency (). Des méthodes updateXXX () héritées de l’interface ResultSet permettent de mettre à jour une donnée en fonction de son type. La méthode updateRow () permet de demander la mise à jour des données dans le RowSet. La méthode commit () permet de demander la répercussion des modifications dans la base de données. 

public class TestJdbcRowSet4

{


public static void

main

(String[] args)


{



JdbcRowSet rs;



Try



{




Class.forName




("org.apache.derby.jdbc.EmbeddedDriver");




rs








=
new JdbcRowSetImpl();




rs.setUrl





(







"jdbc:derby:C:/Program Files/Java/jdk1.6.0/db/MaBaseDeTest"












);




rs.setUsername




("APP");




rs.setPassword




("");




rs.setCommand




("SELECT * FROM PERSONNE");




rs.setConcurrency



(ResultSet.CONCUR_UPDATABLE);




rs.execute





();




rs.absolute





(2);




rs.updateString



("nom", "nom2 modifie");




rs.updateRow




();




rs.commit





();




rs.close






();



}


catch (Exception e)



{




e.printStackTrace



();



}


}

}

13.6.3. L'interface CachedRowSet

L'interface CachedRowSet définie un RowSet déconnecté : la connexion à la basee données n'est maintenue que pour récupérer toutes les données. Toutes ces données sont stockées dans l'objet et la connexion est fermée. Il est alors possible de manipuler ces données (consultation et mise à jour). Les modifications peuvent alors être rendues persistantes en utilisant une nouvelle connexion dédiée à cette tâche. Ceci peut permet de réduire les ressources réseaux et serveurs mais introduit généralement des problématiques de synchronisation des mises à jour. L'implementation standard de l'interface CachedRowSet est proposée par la classe CachedRowSetImpl. Cet objet maintient l'état des données qu'il encapsule en mémoire. Il a simplement besoin de la connexion pour remplir ces données et plus tard au moment de rendre les modifications sur ces données persistantes.  

public class TestCachedRowSet

{


public static void main

(String
[] args)


{



CachedRowSet rs;



try



{




Class.forName




("org.apache.derby.jdbc.EmbeddedDriver");




Rs








=
new CachedRowSetImpl

();




rs.setUrl
(








"jdbc:derby:C:/Program Files/Java/jdk1.6.0/db/MaBaseDeTest"







);




rs.setCommand




("SELECT * FROM PERSONNE");




rs.setUsername




("APP");




rs.setPassword




("");




rs.setConcurrency



(ResultSet.CONCUR_READ_ONLY);




rs.execute





();




while (rs.next ())




{





System.out.println

("nom : " + rs.getString
("nom"));




}




rs.close






();



}


catch (Exception e)



{




e.printStackTrace



();



}


}

}

La méthode populate () permet de remplir le rowSet avec les données d'un ResultSet. Ce premier exemple n'est pas pertinents car il aurait été plus efficace d'utiliser directement le ResultSet. Par contre, le CachedRowSet devient intéressant dès qu'il faut faire des mises à jour sans être connecté à la base de données. Les mises à jour sont faites uniquement dans l'objet CachedRowSet. Pour reporter ces modifications dans la base de données, il faut utiliser la méthode acceptChanges (). Lors de l'appel à cette méthode, l'objet CachedRowSet se reconnecte à la base de données et effectue les mises à jour.

public class TestCachedRowSet3

{


public static void main

(String
[] args)


{



CachedRowSet



rs;



try



{




Connection



conn


=


null;




Statement



stmt


=


null;




Class.forName






("org.apache.derby.jdbc.EmbeddedDriver");











Conn


=


DriverManager.getConnection










(

            
"jdbc:derby:C:/Program Files/Java/jdk1.6.0/db/MaBaseDeTest;user=APP"










);











Stmt


=


conn.createStatement();




ResultSet



resultSet
=


stmt.executeQuery

















("select * from personne");











Rs



=


new CachedRowSetImpl();




rs.populate







(resultSet);




rs.absolute







(2);




rs.updateString





("nom", "nom2");




rs.updateRow






();




rs.acceptChanges





(conn);




rs.close








();



}


catch (Exception e)



{




e.printStackTrace





();



}


}

}

La propriété COMMIT_ON_ACCEPT_CHANGES est un booléen qui permet de préciser si un commit est réalisé automatiquement à la fin de la méthode acceptChanges ().  La valeur par défaut est true. Si sa valeur est false, il faut explicitement faire appel à la méthode commit () pour valider la transaction. Il est tout à fait possible que les données dans la base soient modifiées entre la récupération des données et leur mise à jour dans la base de données. Avant chaque mise à jour, CachedRowSet vérifie les données courantes dans la base avec leur valeur initiale lors du remplissage des données. Si une différence est détectée alors une exception de type SyncProviderException est levée.

public class TestCachedRowSet3

{


public static void main(String[] args)


{



CachedRowSet rs;



try



{




Connection





conn

=


null;




Statement





stmt

=


null;




Class.forName




("org.apache.derby.jdbc.ClientDriver");




Properties





props

=


new java.util.Properties


();




props.put





("user","APP");




props.put





("password","APP");




conn










=


DriverManager.getConnection












(













"jdbc:derby://localhost:1527/MaBaseDeTest", props












);




Stmt







=


conn.createStatement



();




ResultSet

resultSet
=


stmt.executeQuery("select * from personne");




rs








=


new CachedRowSetImpl();




rs.populate





(resultSet);




System.out.println


("debut attente");




Thread.sleep




(60000);




// mise à jour de l'occurrence dans la base de données par un outil externe




System.out.println


("fin attente");




rs.absolute(2);




rs.updateString



("nom", "nom2");




rs.updateRow




();




rs.acceptChanges



(conn);




rs.close






();



}


catch (Exception e)



{




e.printStackTrace



();



}


}

}

Résultat :
debut attente

fin attente

javax.sql.rowset.spi.SyncProviderException: 3 conflicts while synchronizing 

        at com.sun.rowset.internal.CachedRowSetWriter.writeData(CachedRowSetWriter.java:373)

        at com.sun.rowset.CachedRowSetImpl.acceptChanges(CachedRowSetImpl.java:862)

        at com.sun.rowset.CachedRowSetImpl.acceptChanges(CachedRowSetImpl.java:921)

        at com.jmdoudoux.test.rowset.TestCachedRowSet3.main(TestCachedRowSet3.java:43)

Le CachedRowSet propose un mécanisme pour gérer ce cas de figure. Ce mécanisme impose de préciser au CachedRowSet la ou les colonnes qui représentent la clé ceci afin de lui permettre de faire correspondre ces occurrences avec celles de la base de données : c'est la méthode setKeyColumns () qui attend en paramètre un tableau entier contenant les index des colonnes. Remarque : l'index de colonnes utilisées dans un CachedRowSet commence à 1 à non à 0. Le traitement des conflits est à faire dans le traitement de l'exception de type SyncProviderException. Cette exception propose la méthode getSyncResolver () qui renvoie un objet de type SyncResolver. L'objet de type SyncResolver va permet d'obtenir les conflits détectés et les résoudre en fonction des besoins. L'interface SyncResolver définit plusieurs méthodes :

· getConflictValue () Retourne la valeur dans la base de données de l'occurrence courante du SyncResolver pour la colonne fournie en paramètre (index ou nom selon la surcharge utilisée). La valeur retournée est null pour une colonne qui n'est pas en conflit.
· int getStatus () Retourne un entier qui précise le type d'opération tentée sur la base de données : DELETE_ROW_CONFLICT, INSERT_ROW_CONFLICT, UPDATE_ROW_CONFLICT ou NO_ROW_CONFLICT
· boolean nextConflict () Se déplace sur le prochain conflit s'il existe et renvoie un booléen si le déplacement a eu lieu
· boolean previousConflict () Se déplace sur le conflit précédent s'il existe et renvoie un booléen si le déplacement a eu lieu
· void setResolvedValue () Permet de définir la valeur dans la base de données de l'occurrence courante du SyncResolver pour la colonne fournie en paramètre (index ou nom selon la surcharge utilisée)
Chaque fournisseur propose sa propre implémentation de SyncProvider. Les exemples de cette section utilise l'implémentation de référence fournie avec le JDK à partir de la version 5.0. Cette implémentation propose un mode de gestion optimiste des accès concurrents (aucun verrou n'est posé sur les occurrences dans la base de données). Il faut réaliser une itération sur les conflits en utilisant la méthode nextConflict (). La méthode getStatus () permet de connaître le type de mise jour tentée sur la base de données. La méthode getRow () héritée de l'interface ResultSet permet de connaître l'index de l'occurrence concernée par le conflit. Ceci permet de se déplacer dans le RowSet pour obtenir les nouvelles valeurs. La méthode getConflictValue () est utilisée dans une itération sur les colonnes pour déterminer celles qui sont en conflit : dans ce cas la valeur retournée est différente de null. A partir de la nouvelle valeur, de la valeur courante dans la base de données et du type de mise à jour, les traitements doivent déterminer la valeur à mettre dans la base de données. Cette valeur est fournie en utilisant la méthode setResolvedValue ().
public class TestCachedRowSet4

{


public static void main(String[] args)


{



CachedRowSet


rs

=

null;



try



{




Connection




conn

=

null;




Statement




stmt

=

null;




Class.forName



("org.apache.derby.jdbc.ClientDriver");




Properties




props

= new java.util.Properties


();




props.put




("user", "APP");




props.put




("password", "APP");




conn






=
DriverManager.getConnection











(












"jdbc:derby://localhost:1527/MaBaseDeTest", props











);




Stmt






=
conn.createStatement();




ResultSet




resultSet
=
stmt.executeQuery("select * from personne");




rs







=
new CachedRowSetImpl();




rs.populate




(resultSet);




rs.setTableName


("PERSONNE");




// la première colonne compose la clé




rs.setKeyColumns


(new int [] { 1 });




System.out.println

("debut attente");




Thread.sleep



(60000);




// mise à jour de l'occurence dans la 




// base de données par un outil externe




System.out.println

("fin attente");




rs.absolute




(2);




rs.updateString


("nom", "nom2");




rs.updateRow



();




rs.acceptChanges


(conn);




rs.close





();



}


catch (SyncProviderException spe)



{

     

SyncResolver



resolver

=

spe.getSyncResolver();




try




{





while (resolver.nextConflict ())





{






if (resolver.getStatus
() == SyncResolver.UPDATE_ROW_CONFLICT)






{







Int

row


=

resolver.getRow();







rs.absolute



(row);







int

nbColonne
=

rs.getMetaData().getColumnCount();







for (int i = 1; i <= nbColonne; i ++)







{








if (resolver.getConflictValue (i) != null)








{









Object
valeur



=
rs.getObject (i);









Object
valeurResolver

=
resolver.getConflictValue(i);









System.out.println








(










"champ = "
+
rs.getMetaData ().getColumnName(i) +










" , Valeur = " + valeur + " , valeur dans la base=" +










valeurResolver








);









// Determiner la valeur à mettre dans la base









// dans ce cas simplement la nouvelle valeur









resolver.setResolvedValue



(i,  valeur);








}







}






}





}




}



catch (SQLException e)




{





e.printStackTrace



();




}



}


catch (Exception e)



{

      
e.printStackTrace




();



}


}

}

Résultat :

debut attente

fin attente

champ = NOM , Valeur = nom2 , valeur dans la base=nom2 mod

L'interface CachedRowSet propose plusieurs méthodes pour annuler des mises à jour faites dans les données encapsulées (avant l'appel à la méthode acceptChanges ()) :
· void undoDelete () Annule l'opération de suppression de l'occurrence courante
· void undoInsert () Annule l'opération d'insertion de l'occurrence courante
· void undoUpdate () Annule l'opération de modification de l'occurrence
· void restoreOriginal () Remettre l'ensemble des données à leur valeur originale (toutes les modifications sont perdues) et remet le curseur avant la première occurrence.

La méthode getOriginal () renvoie un ResultSet qui contient toutes les valeurs originales des données du RowSet. Le stockage des données en mémoire rend le CachedRowSet inapproprié à une utilisation avec de gros volume de données. Dans ce cas, le CachedRowSet peut travailler en paginant sur des portions de données : l'ensemble des données est traité par page (une page contenant un certain nombre d'occurrences). La méthode setPageSize () permet de préciser le nombre maximum d'occurrences dans une page. La méthode nextPage () permet d'obtenir la page suivante. Ce mécanisme est particulièrement utile pour traiter de grosses quantités de données. La méthode release () permet de supprimer toutes les données contenues dans le RowSet : attention son appel fait perdre toutes les modifications dans les données qui n'ont pas été reportées dans la base de données .

13.6.4. L'interface WebRowSet

WebRowSet possède la capacité de lire ou d'écrire le contenu du RowSet au format XML. Cette faculté lui permet d'être utilisé pour échanger des données non pas sous une forme sérialisée mais sous la forme d'un document XML (par exemple dans une requête HTTP ou SOAP). Dans l'implémentation standard, le document XML respecte le schéma : http://java.sun.com/xml/ns/jdbc/webrowset.xsd. Le contenu au format XML d'un WebRowSet peut être exporté dans un flux quelconque : par exemple, l'envoi du contenu XML d'un WebRowSet dans une réponse d'une Servlet. Le document XML issu d'un WebRowSet possède un noeud racine <webRowSet> qui possède trois noeuds fils :
· <properties> contient les propriétés du WebRowSet notamment les paramètres de connexion sauf le user et mot de passe
· <metadata> contient les méta−données du WebRowSet (configuration de chaque colonne)
· <data> contient les données du WebRowSet
Chaque occurrence de données est stockée dans un tag <currentRow>. La valeur de chaque colonne est stockée dans un tag <columnValue>. Les occurrences ajoutées sont stockées dans un tag <insertRow>. Les occurrences modifiées sont stockées dans un tag <updateRow>. La valeur de chaque colonne modifiée est stockée dans un tag fils <updateValue> Les occurrences supprimées sont stockées dans un tag <deleteRow>.
public class TestWebRowSet

{


public static void main

(String
[] args)


{



WebRowSet

rs;



try



{




Class.forName

("org.apache.derby.jdbc.ClientDriver");




Rs





=

new WebRowSetImpl();




rs.setUrl


("jdbc:derby://localhost:1527/MaBaseDeTest");




rs.setCommand

("SELECT * FROM PERSONNE");




rs.setUsername

("APP");




rs.setPassword

("APP");




rs.setConcurrency
(ResultSet.CONCUR_READ_ONLY);




rs.execute


();




rs.writeXml


(System.out);




rs.close



();



}


catch (Exception e)



{




e.printStackTrace();



}


}
}

Résultat :

<?xml  version="1.0"?>

<webRowSet  

      xmlns="http://java.sun.com/xml/ns/jdbc"  

      xmlns:xsi="http://www.w3.org/2001/XMLSchema−instance"

      xsi:schemaLocation="http://java.sun.com/xml/ns/jdbc  

          http://java.sun.com/xml/ns/jdbc/webrowset.xsd">

  <properties>

    <command>SELECT * FROM  PERSONNE</command>

    <concurrency>1007</concurrency>

     <datasource><null/></datasource>

     <escape−processing>true</escape−processing>

     <fetch−direction>1000</fetch−direction>

    <fetch−size>0</fetch−size>

     <isolation−level>2</isolation−level>

    <key−columns>

    </key−columns>

    <map>

    </map>

     <max−field−size>0</max−field−size>

    <max−rows>0</max−rows>

     <query−timeout>0</query−timeout>

    <read−only>true</read−only>

     <rowset−type>ResultSet.TYPE_SCROLL_INSENSITIVE</rowset−type>

    <show−deleted>false</show−deleted>

     <table−name>PERSONNE</table−name>

     <url>jdbc:derby://localhost:1527/MaBaseDeTest</url>

    <sync−provider>

       <sync−provider−name>com.sun.rowset.providers.RIOptimisticProvider</sync−provider−name>

      <sync−provider−vendor>Sun  Microsystems Inc.</sync−provider−vendor>

       <sync−provider−version>1.0</sync−provider−version>

       <sync−provider−grade>2</sync−provider−grade>

       <data−source−lock>1</data−source−lock>

    </sync−provider>

  </properties>

  <metadata>

    <column−count>3</column−count>

    <column−definition>

       <column−index>1</column−index>

       <auto−increment>false</auto−increment>

       <case−sensitive>false</case−sensitive>

      <currency>false</currency>

      <nullable>0</nullable>

      <signed>true</signed>

      <searchable>true</searchable>

       <column−display−size>11</column−display−size>

       <column−label>ID</column−label>

      <column−name>ID</column−name>

       <schema−name>APP</schema−name>

       <column−precision>10</column−precision>

       <column−scale>0</column−scale>

       <table−name>PERSONNE</table−name>

      <catalog−name></catalog−name>

      <column−type>4</column−type>

       <column−type−name>INTEGER</column−type−name>

    </column−definition>

    <column−definition>

      <column−index>2</column−index>

       <auto−increment>false</auto−increment>

       <case−sensitive>true</case−sensitive>

      <currency>false</currency>

      <nullable>1</nullable>

      <signed>false</signed>

      <searchable>true</searchable>

      <column−display−size>50</column−display−size>

       <column−label>NOM</column−label>

       <column−name>NOM</column−name>

       <schema−name>APP</schema−name>

       <column−precision>50</column−precision>

       <column−scale>0</column−scale>

      <table−name>PERSONNE</table−name>

      <catalog−name></catalog−name>

      <column−type>12</column−type>

       <column−type−name>VARCHAR</column−type−name>

    </column−definition>

    <column−definition>

       <column−index>3</column−index>

      <auto−increment>false</auto−increment>

       <case−sensitive>true</case−sensitive>

      <currency>false</currency>

      <nullable>1</nullable>

      <signed>false</signed>

      <searchable>true</searchable>

       <column−display−size>50</column−display−size>

      <column−label>PRENOM</column−label>

       <column−name>PRENOM</column−name>

       <schema−name>APP</schema−name>

       <column−precision>50</column−precision>

       <column−scale>0</column−scale>

       <table−name>PERSONNE</table−name>

      <catalog−name></catalog−name>

      <column−type>12</column−type>

       <column−type−name>VARCHAR</column−type−name>

    </column−definition>

  </metadata>

  <data>

    <currentRow>

      <columnValue>1</columnValue>

       <columnValue>nom1</columnValue>

      <columnValue>prenom1</columnValue>

    </currentRow>

    <currentRow>

      <columnValue>2</columnValue>

       <columnValue>nom2</columnValue>

       <columnValue>prenom2</columnValue>

    </currentRow>

    <currentRow>

      <columnValue>3</columnValue>

      <columnValue>nom3</columnValue>

       <columnValue>prenom3</columnValue>

    </currentRow>

  </data>

</webRowSet>

La méthode readXml () permet de remplir l'objet WebRowSet avec un fichier XML par exemple précédemment créé grâce à la méthode writeXml ().

13.6.5. L'interface FilteredRowSet

L'interface FilteredRowSet qui hérite de l'interface WebRowSet permet de mettre en œuvre un filtre par programmation sans utiliser SQL. FilteredRowSet est particulièrement utile car il permet de filtrer un ensemble de données sans avoir à effectuer une requête sur la base de données avec le filtre. Le filtre est encapsulé dans une classe qui implémente l'interface Predicate. Dans cette classe, il faut  redéfinir les méthodes evaluate () qui renvoie un booléen précisant si l'occurrence est conservée ou non par le filtre. La méthode evaluate () acceptant en paramètre un objet de type RowSet est utilisée par l'objet FilteredRowSet lors du parcours de ces occurrences. Les surcharges de la méthode evaluate () acceptant un objet et une colonne (par index ou par nom) sont utilisées par l'objet FilteredRowSet pour déterminer si une valeur d'une colonne correspond au filtre.
// Ne conserver que les personnes dont le nom se termine par 2
public class PersonnePredicate 












implements Predicate

{


public boolean evaluate

(Object value, int column) 










throws SQLException


{



// inutilisé dans cet exemple



Return


false;


}


public boolean evaluate

(Object value, String columnName)











throws SQLException


{



// inutilisé dans cet exemple



Return


false;


}


public boolean evaluate(RowSet rowset)


{



try



{




String


nom

=
rowset.getString
("nom");




if (nom.endsWith
("2"))




{





return true;




}




else




{





return false;




}



}



catch (SQLException sqle)



{




return false;



}


}

}

Le filtre est précisé au FilteredRowSet en utilisant la méthode setFilter () qui attend en paramètre une instance de la classe Predicate.
public class TestFilteredRowSet

{


public static void main

(String
[] args)


{



FilteredRowSet

rs;



try



{




Class.forName


("org.apache.derby.jdbc.EmbeddedDriver");




Rs






=

new FilteredRowSetImpl();




rs.setUrl



("jdbc:derby:C:/Program Files/Java/jdk1.6.0/db/MaBaseDeTest");




rs.setCommand


("SELECT * FROM PERSONNE");




rs.setUsername


("APP");




rs.setPassword


("");




rs.setConcurrency

(ResultSet.CONCUR_READ_ONLY);




rs.setFilter


(new PersonnePredicate ());




rs.execute



();




while (rs.next ())




{





System.out.println


("nom : " + rs.getString("nom"));




}




rs.close




();



}


catch (Exception e)



{




e.printStackTrace

();



}


}

}

Résultat
nom : nom2

13.6.6. L'interface JoinRowSet

L'interface JoinRowSet qui hérite de l'interface WebRowSet permet de faire des jointures entre plusieurs instances de l'interface Joinable. Les interfaces qui héritent de Joinable sont : CachedRowSet, FilteredRowSet, JdbcRowSet, JoinRowSet, WebRowSet. JoinRowSet peut être particulièrement utile si les données des RowSet qu'il encapsule appartiennent à des sources de données différentes Pour utiliser un JoinRowSet, il faut en créer une instance et utiliser la méthode addRowSet () pour ajouter les instances de l'interface Joinable à utiliser dans la jointure. La méthode adddRowSet () possède plusieurs surcharges qui permettent de préciser l'instance de Joinable et la ou les clés utilisées lors de la jointure.
public class TestJoinRowSetRowSet

{


public static void main(String[] args)


{



CachedRowSet


rs1;



CachedRowSet


rs2;



JoinRowSet



rs;



try



{




Class.forName




("org.apache.derby.jdbc.EmbeddedDriver");




rs1







=
new CachedRowSetImpl

();




rs1.setUrl





(








"jdbc:derby:C:/Program Files/Java/jdk1.6.0/db/MaBaseDeTest"












);




rs1.setCommand




("SELECT * FROM PERSONNE");




rs1.setUsername



("APP");




rs1.setPassword



("");




rs1.setConcurrency


(ResultSet.CONCUR_READ_ONLY);




rs1.execute





();




rs2







=
new CachedRowSetImpl

();




rs2.setUrl





(








"jdbc:derby:C:/Program Files/Java/jdk1.6.0/db/MaBaseDeTest"












);




rs2.setCommand




("SELECT * FROM ADRESSE");




rs2.setUsername



("APP");




rs2.setPassword



("");




rs2.setConcurrency


(ResultSet.CONCUR_READ_ONLY);




rs2.execute





();




rs








=
new JoinRowSetImpl

();




rs.addRowSet




(rs1,1);




rs.addRowSet




(rs2,1);      




while (rs.next ())




{





System.out.println

(













"nom : " + rs.getString ("nom") +













", rue : " + rs.getString("rue")












);




}




rs.close();



}


catch (Exception e)



{




e.printStackTrace();



}


}

}

Résultat :

nom : nom3, rue : rue3

nom : nom2, rue : rue2

nom : nom1, rue : rue1

La méthode setJoinType () permet de préciser le type de jointure à effectuer en utilisant les constantes définies dans l'interface JoinRowSet : CROSS_JOIN, FULL_JOIN, INNER_JOIN (par défaut), LEFT_OUTER_JOIN et RIGHT_OUTER_JOIN. Les implémentations n'ont pas d'obligation à supporter tous les types de jointures : l'utilisation d'un type de jointure non supporté par l'implémentation lève une exception de type SQLException.

13.6.7. L'utilisation des événements

L'interface RowSetListener permet de gérer certains événements d'un RowSet. Le modèle d'événement des JavaBeans est mis en œuvre ou travers de cet écouteur de type RowSetListener et d'un événement de type RowSetEvent. Les méthodes addRowSetListener () et removeRowSetListener () de l'interface RowSet permettent respectivement d'enregistrer et de supprimer un écouteur. L'interface RowSetListener définie trois méthodes

· cursorMoved () appelée lorsque le curseur de parcours des données change
· rowChanged () appelée lorsqu'une donnée est modifiée
· rowSetChanged () appelée lorsque l'ensemble des données est modifié • 
public class TestRowSetListener

{


public static void main(String[] args)


{



JdbcRowSet rs;



try



{




Class.forName



("org.apache.derby.jdbc.ClientDriver");




Rs







=
new JdbcRowSetImpl();




rs.setUrl




("jdbc:derby://localhost:1527/MaBaseDeTest");




rs.setCommand



("SELECT * FROM PERSONNE");




rs.setUsername



("APP");




rs.setPassword



("APP");




rs.setConcurrency


(ResultSet.CONCUR_READ_ONLY);




rs.addRowSetListener

(new RowSetListener

()




{





public void cursorMoved

(RowSetEvent event)





{






System.out.println

("L'evenement cursorMoved est emis");





}





public void rowChanged

(RowSetEvent event)





{






System.out.println

("L'evenement rowChanged est emi"");





}





public void rowSetChanged
(RowSetEvent event)





{






System.out.println

("L'evenement rowSetChanged est emis");





}




});




rs.execute





();




while (rs.next ())





System.out.println

("nom : " + rs.getString("nom"));




rs.close






();




rs.close






();



}


catch (Exception e)



{




e.printStackTrace();



}


}


public TestRowSetListener



()


{



JdbcRowSet


rs;



try


{




Class.forName





("oracle.jdbc.driver.OracleDriver");




rs









=
new JdbcRowSetImpl();




rs.setUrl






("jdbc:oracle:thin:@localhost:1521:test");




rs.setCommand





("SELECT * FROM article");




rs.setUsername





("test");




rs.setPassword





("test");




rs.setConcurrency




(ResultSet.CONCUR_READ_ONLY);




rs.addRowSetListener



(new RowSetListener()




{





public void cursorMoved

(RowSetEvent event)





{






System.out.println

("L'evenement cursorMoved est emis");





}





public void rowChanged

(RowSetEvent event)





{






System.out.println

("L'evenement rowChanged est emis");





}





public void rowSetChanged
(RowSetEvent event)





{






System.out.println

("L'evenement rowSetChanged est emis");





}




});




rs.execute






();




while (rs.next())





System.out.println


("libelle : " + rs.getString("libelle"));




rs.close







();



}


catch (Exception e)



{




e.printStackTrace




();



}


}

}

Résultat
L'evenement rowSetChanged est emis

L'evenement cursorMoved est emis

nom : nom1

L'evenement cursorMoved est emis

nom : nom2

L'evenement cursorMoved est emis

nom : nom3

L'evenement cursorMoved est emis

14. JDBC 3.0

La version 3.0 de l'API JDBC a été intégrée au J2SE 1.4.
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